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LES MORTS

O morts qui reposez dans le vieux cimetière,
Ne vous réveillez pas de votre lourd sommeil.
Restez, restez perdus dans l’immense matière,
Car les vivants fuiraient devant votre réveil.

Désormais oubliés de tous ceux qui survivent,
A quoi vous servirait revenir parmi nous ?
De peur que les regrets des amis se ravivent 
Demeurez dans l’endroit du dernier rendez vous.

Dormez dans le silence entouré de mystère,
A l’ombre de la croix comme à l’abri des 
Mieux vaut dormir tranquille à quatre pieds 
Que de mêler son souffle a souffle des vivants.

O morts, fermez l’oreille aux vains bruits de ce monde,
Car vos yeux pleureraient des oublis d’ici-bas.
Et vous comprendriez que votre paix profonde 
Vaut mieux que quelques jours de vie et de combats.

O morts de tous les temps, que vos lèvres muettes 
Ne demandent jamais aux vivants d’aujourd'hui 
Combien de mois leur deuil a suspendu leurs fêtes, 
Combien d’heures, de jours a duré leur ennui !

Pour reprendre à nouveau votre forme mortelle 
Attendez le réveil du dernier jugement,
Et puissent tous les ans fuir avec vitesse telle
Que les siècles pour vous ne soient plus qu'un moment !

Adolphe Poisson.
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